
Amener son chat 
à la clinique

RETOUR 
AU DOMICILE
Lorsqu’il revient d’un séjour plus ou moins long 
à la clinique, votre chat peut être désorienté : 
anesthésie, changement d’environnement…

Prévoyez un endroit calme dans la maison pour 
que votre chat puisse se réhabituer et se re-
poser. Ne soyez pas trop envahissant avec lui : 
parlez-lui, carressez-le doucement et laissez le 
venir vers vous lorsqu’il est prêt.

S’il y a d’autres chats dans le foyer, ne précipitez 
pas les évènements ! Votre chat qui a séjourné 
en clinique peut rapporter des odeurs non fami-
lières susceptibles de rendre les autres chats 
stressés.

PRÉVENIR LE MAL 
DES TRANSPORTS

Beaucoup de chats sont malades 
en voiture mais les signes de 
malaise sont souvent discrets 
chez un chat et les vomissements 

ne sont pas systématiques. Pour limiter les 
risques de nausées, évitez de le nourrir avant 
le transport.

Dans la majorité des cas, le chat finit 
par s’accoutumer à la voiture mais, chez 
certains individus, le stress persiste à des 
niveaux d’intensité variables. Si c’est le cas, 
le vétérinaire vous conseillera une solution 
adaptée à votre chat : phéromones ou huiles 
essentielles, aliments complémentaires, (…), 
la panoplie des produits utilisables est assez 
large pour trouver celui qui assurera le bien-
être de votre chat pendant le voyage.



Mettre le chat dans sa boîte 
de transport est très souvent 

source de stress pour votre chat 
comme pour vous. 

Le chat apprécie en effet généralement peu 
d’être transporté, d’autant plus qu’il a tendance 
à associer la voiture avec une visite chez le 
vétérinaire. 

Pour l’aider à surmonter son 
appréhension, l’idéal est d’habituer 
les jeunes chatons à effectuer de 
courts trajets en voiture pendant 

qu’ils sont encore très réceptifs aux 
expériences nouvelles. Dans tous les cas, le 
transport de votre animal peut être amélioré 
en suivant quelques conseils.

HABITUER SON CHAT À 
LA BOÎTE DE TRANSPORT 

RENDRE LE TRAJET EN VOITURE 
LE PLUS AGRÉABLE POSSIBLE

Il est souhaitable que le chat se fami-
liarise avec la boîte de transport à la 
maison, au minimum quelques heures 
à quelques jours avant le départ. Elle 

peut être à sa disposition pour qu’il s’y rende 
régulièrement et l’associe à son environnement 
familier. Pour l’encourager à y pénétrer, vous pou-
vez placer dedans un vêtement, un jouet ou une 
friandise qu’il appréciera. Votre vétérinaire pourra 
également vous proposer des phéromones ou des 
huiles essentielles, apaisantes pour votre chat.  
 
Les boîtes de transport avec ouverture devant et 
éventuellement sur le dessus sont à privilégier : 
si la partie supérieure peut s’enlever facilement, 
vous (ou votre vétérinaire) pourrez examiner votre 
chat sans générer de stress. Evitez de choisir un 
format trop grand, qui risque de ne pas le rassu-
rer. Pour favoriser le calme, la boîte de transport 
peut être recouverte d’une serviette ou d’une 
couverture. Celles-ci peuvent également être 
placées dans la boîte pour favoriser son confort.

Si votre chat est très stressé au moment de 
rentrer dans la boîte, enveloppez-le dans une 
serviette ou une couverture pour le mettre de-
dans.

Pour savoir manier la boîte en évi-
tant de la cogner (ce qui stresse 
évidemment les chats !), entraî-

nez-vous à installer la boîte vide dans la voi-
ture, à la fixer puis à l’extraire. 

Il est conseillé d’attacher la boîte dans la 
voiture avec la ceinture de sécurité ou de la 
placer sur le plancher arrière de la voiture, ca-
lée par les sièges avant. Bannissez les accé-
lérations et les freinages brutaux, ainsi que 
les virages sur les chapeaux de roue. Si vous 
mettez la radio, réglez le volume au minimum !  
 
Parlez tranquillement et essayez d’éviter les 
cris d’enfants. La température doit rester 
confortable : en l’absence de climatisation, 
protégez le chat du soleil (ne mettez pas la 
boîte juste derrière le pare-brise arrière) et aé-
rez l’habitacle. 


